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Les annonces se paient d'avance 
La journée de huit heures 
Quelques documents. 
Il est d'usage qu'à la Conférence internationale 
du Travail, le Directeur du Bureau international 
du Travail présente un rapport. Cette année, un 
rapport spécial sur l'état des ratifications de la 
Convention de Washington sur la durée du tcavail 
était joint au rapport général du directeur. (Voir 
à ce sujet Fédération Horlogère, Nos. 84 et 85 des 
28 Octobre et 1er Novembre et.) 
On se rappelle que la première Conférence, qui 
se réunit à Washington, en Novembre 1919, rédigea 
un projet de convention sur la journée de huit heu-
res. Ce projet, aux termes du Traité de paix, devait 
être soumis dans un délai d'un an dès la clôture de 
la Conférence, aux autorités législatives des Etats 
pour qu'il fût transformé en loi ou, ; en d'autres 
termes, ratifié. 
Le rapport spécial du directeur du B. I. T . exa-
mine donc ce qui en est de ces ratifications. Il est 
intéressant de le suivre dans cette recherche. 
Cinq pays ont ratifié la convention. Ce sont la 
Grèce, l'Inde, la Tchécoslovaquie, la Bulgarie et 
la Roumanie. 
Vingt-quatre pays n'ont pas ratifié la convention 
et n ont pas répondu à la demande de renseigne-
ment que leur a adressée à ce sujet le B. I. T . 
Vingt-et un pays n'ont pas ratifié, mais ont ré-
pondu à la demande de renseignements du B. I. T . 
Sur un total de 50 pays, cinq ont donc ratifié 
et 45 se sont abstenus jusqu'à présent. 
Il ressort des explications données par les Etats 
qui ont répondu à la demande de renseignements 
du B. I. T . que les raisons qui se sont opposées 
pour eux à la ratification, peuvent être classées 
dans deux catégories principales: raisons d'ordre 
simplement réglementaire (difficultés provenant de 
la décadence des textes législatifs de ces pays et 
des formules de la convention) et raisons d'ordre 
général, politique, économique ou moral. 
Il est évident que les secondes sont plus impor-
tantes que les premières, et viennent parfois s ajou-
ter aux premières. Elles sont fondées principale-
ment sur la crainte de la concurrence étrangère et 
sur la crainte d une diminution excessive de la pro-
duction ou mieux, d'une élévation des prix de revient. 
Il est évident aussi qu'en Suisse, les deux sortes 
de raisons ci-dessus s'opposaient simultanément à 
la ratification. M. le Conseiller national Sulzer a fort 
clairement expliqué lors de la discussion de l'article 
41 nouveau au Conseil national, en Juin 1922, la 
situation toute particulière de la Suisse, situation qui 
contraint impérieusement l'industrie suisse à s'af-
franchir de la règle des. 8 heures prévues ou des 
48 heures par semaine, telle quelle est fixée par 
notre actuelle Loi sur le travail dans les fabriques : 
« Tandis que la plupart des grands pays industriels 
« qui sont nos voisins, a dit M. Sulzer, en résume, 
« possèdent des minerais et du charbon en grande 
« quantité, nous sommes forcés de faire venir de 
« l'étranger toutes les matières premières et secondai-
Arcs nécessaires à notre industrie et à notre pays. 
« Tandis que Jes grands Etats voisins disposent comme 
« débouché d'un vaste marché intérieur, protégé par 
«des droits de .douane, la Suisse, elle, ne constitue 
«par elle-même qu'un très petit débouché, et se. voit 
« obligée d'exporter ses produits en surmontant les 
«barrières douanières qui ,protègent ses heureux cou-
« currents. » 
«Tandis que les autres pays ont accès direct à 
«la mer. et jouissent, pour les! transports maritimes 
«des moyens de communication des meilleurs, la 
« Suisse, pour importer les matières premières, et pour 
« exporter ses produits fabriqués; doit leur faire faire 
« de longs ' et coûteux trajets sur terre. C'est ainsi 
«que la nature elle-même a placé la Suisse dans 
«des conditions géographiques telles que sans l'effort 
« combiné d'un travail intensif et d'une fabrication 
« pàrticulièreinent soignée, jamais notre industrie n'au-
« rait réussi à se faire sa place sur les marches 
« mondiaux. » 
Les faits allégués par M. Sulzer ne sauraient évi-
demment être valablement contestés. 
A ces faits s'en ajoutent bien d'autres sur les-
quels nous aurons sans doute plus dune fois encore 
à revenir. Nous ne mentionnerons ici que ce qui 
touche à la législation de certains pays. Il est clair 
que si, désavantagée qu'elle est déjà par sa situation 
géographique, la Suisse ne se libère pas, pour un 
temps plus ou moins long, au moins, des dispositions 
les plus rigides de la Loi sur-la durée du travail, 
elle se verra de
 :plus en plus dans l'impossibilité de 
lutter utilement ou efficacement contre la concurrence 
étrangère. Un mouvement qui doit retenir toute 
notre attention est celui qui se produit dans quelques 
pays de l'Europe, où la nécessité de faire baisser 
les prix de revient, compris par le public et par les 
gouvernements, conduit à des usages ou à des tolé-
rances qui ont pour effet de mettre momentanément 
la loi hors vigueur, en pratique, mais sans que le 
texte de la loi ait été ou soit modifié. 
« Les dérogations successives et surtout celles qui 
« se préparent dans l'industrie ont transformé la 
« journée de huit heures en journée de neuf heures. » 
écrivait dernièrement un journal français. 
« Parfois, la transformation s'est faite à l'amiable, 
« par contrats collectifs entre organisations patronales 
«et ouvrières; parfois les organisations patronales 
« ont obtenu de l'inspecteur du travail les dérogations 
«qu'elles demandaient. Le plus souvent, pour main-
« tenir les salaires, les ouvriers ont accepté une 
« heure supplémentaire de travail. Ce tassement s'est 
« fait sans trop de bruit, sans intervention législative 
« (c'est nous qui soulignons, Réd.) corporation par 
« corporation et parfois, établissement par établis-
« sèment. » 
Cette citation révèle assez clairement toute la 
différence qui peut régner entre deux pays, quant 
à la conception qu'on s'y fait de la loi. 
Ignorant de nos habitudes politiques et législatives, 
induits en outre en erreur par des communications 
de presse inexactes, bien des industriels étrangers 
se figurent aujourd'hui que 1 article 41 nouveau de 
la Loi fédérale sur les fabriques est entré en vi-
gueur, alors que le peuple doit encore se prononcer 
et qu'en pratique la journée de huit heures a été 
abolie chez eux, « sans trop de bruit, sans inter-
vention législative »... ,•: 
En Belgique, où .la loi de huit heures n'est entrée 
en application que le 1er octobre 1921, diverses ma-
nifestations importantes se- sont produites en faveur 
de sa révision. La Journée Industrielle du 19 no-
vembre courant, rend compte d'une séance du Con-
seil supérieur de l'Industrie et du Commerce, où le 
vœu a été émis que la loi fût revisée. Le • rappor-
teur, après avoir examiné la situation faite par .la 
loi aux diverses industries, a exprimé en terminant 
le vœu « d e voir abroger la loi des huit heures», 
journal cité. L'un des membres du Conseil ayant 
proposé que l'on envisageât « l'ajustement » de' là 
loi au lieu de sa suppression, un autre membre fut 
d'avis au contraire de dire « carrément ce qui en 
est », le Conseil n'étant pas un organisme politique 
«mais.étant consulté en rai?on de la compétence de 
ses membres. » Un autre membre . déclara enfin 
qu'il n'était pas « opportun de demander l'abrogation 
de la loi, bien que les ouvriers commencent à voir 
clair; la journée de huit heures a encore trop, pour 
les ouvriers la valeur d'un symbole. » Finalement, 
le Conseil supérieur, émit, à l'unanimité un vœu en 
faveur de la révision de la loi. 
Il est aussi intéressant de'voir ce que l'on pense 
de la journée de huit heures dans lès milieux indus-
triels allemands, où le procédé des heures supplé-
mentaires, largement appliqué, a déjà, il est vrai, 
porté une sérieuse atteinte au principe. Les milieux 
industriels allemands se préparent, on le Sait, à 
jouer, un rôle politique. Un de leurs réprésentants.' 
M. CunO, est en train de prendre le pouvoir. E t 
un autre, M. Stinnes, a fait récemment au Conseil 
économique d'Empire des déclarations très nettes 
au sujet de la journée de huit heures. 
«Le peuple allemand, s'est-il écrié, pendant une. 
« période de 10 ou 15 ans, peut-être, devra travailler 
« deux heures de plus par jour, afin d'amener la 
« production à un niveau assez haut pour qii'e le 
« pays puisse vivre et soit capable en outre de 
« fournir quelque chose pour les réparations... Il faut 
« avoir le courage de dire à tous les Allemands : on 
« ne peut pas perdre la guerre et travailler deux heu-
« res de moins, c'est impossible. Il nous faut" travail-
« 1er et travailler encore. Quand vous l'aurez com-
« pris et que vous aurez décide de travailler, il fau-
« dra encore travailler d'une façon productive. » 
De nombreuses citations nous permettraient de 
démontrer encore plus nettement ou plus clairement 
que l'unanimité des hommes responsables ' de la 
prospérité des affaires proclament l'impossibilité de 
soumettre la production aux-règles qu'on a voulu lui 
imposer au lendemain de la guerre et que la Suisse 
a formulées avec une sévérité par trop naïve, puis 
respectées avec une bonne foi totale et trop peu 
reconnue. 
Est-ce à dire, comme le demande le Directeur 
du B. I. T. dans son rapport, que la foi en la 
justice des principes consacrés par le Traité de 
Paix soit affaiblie ? Non pas. Mais un pays comme 
le nôtre, qui ne saurait suivre la leçon des faits ' 
et qui aurait perdu la faculté (qui est sa force!,! de 
s'adapter aux circonstances serait condamné à une 
rapide déchéance industrielle. S. 
Le bilan commercial de la France 
, La Fédération Horlogère a publié dans son nu-
méro 91 du 22 courant, le bilan commercial, de la 
France, pendant les dix premiers mois de 1922. 
Au sujet du déficit constant de la balance com-
merciale pendant cette période, la Journée Indus-
trielle émet certaines considérations qui ont lieu 
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de nous surprendre de la part de cet organe, aux 
vues généralement larges, de' l'industrie et du com-
merce français. | 
Le tableau sommaire du résultat du commerce ex-
térieur de la France, pendant les 10 premiers mois, 
marque, d'une façon très nette, nous dit ce journal, 
la pointe saisonnière d'octobre. Le montant des im-
portations, voisin de 2 milliards en juillet, s'était 
abaissé à 1.950 millions en septembre; il s'élève 
pour octobre à 2.108 millions de francs. Les ex-
portations suivent une ligne sensiblement parallèle, 
mais avec un déficit constant par rapport aux impor-
tations. Ce déficit, pour le seul mois d'octobre, 
fut de 1.71 millions de francs. 
Notez que l'accroissement du tonnage des importa-
tions est-bien supérieur à l'accroissement des valeurs. 
Pour le seule année eu cours, nous avons déjà impor-
té 11 millions de tonnes de plus que pendant la 
période correspondante de l'année dernière, accrois-
sement dû en grande partie aux achats de matières 
premières. 
Ces quelques chiffres valent mieux que des phrases, 
et il faut, bien en tenir compte pour apprécier, les 
mouvements de notre marché économique et financier. 
Maintenant, quelle conclusion en tirer ? Une conclu-
sion optimiste ou pessimiste ? Tâchons d'abord de 
comprendre, et ce n'est pas si facile !... 
Le fait brutal est là: nos importations ont grande-
ment augmenté d'une année à l'autre, et nos expor-
tations ont diminué. Or l'année 1921 fut une année 
de crise, tandis que l'année 1922 est une année de 
reprise. D'où on peut conclure aisément: que notre in-
dustrie et notre commerce ont bénéficié de la reprise 
sur le marché intérieur, mais qu'ils n'en ont aucu-
nement bénéficié sur les marchés étrangers. Ce qui 
revient à dire, encore, que notre consommation natio-
nale a augmenté, mais qu'au total nous ne nous som-
mes pas enrichis. 
Cela est simple. Mais serrons les choses de plus 
près. D'où provient l'accroissement de nos importa-
tions ? Presque exclusivement des achats de matières 
premières nécessaires à l'industrie. 
Si les importations d'objets fabriqués n'ont pas 
augmenté que dans une mesure parallèle à la reprise 
des affaires, c'est donc que la protection des droits 
de douane joue efficacement. Si, d'autre part, nos 
exportations de ces mêmes objets fabriqués dimi-
nuent, c'est que nos achats de matières visent pres-
que exclusivement les fabrications destinées au mar-
ché intérieur. Résumé: notre système économique tend 
à se concentrer de plus en plus sur le marché inté-
rieur. 
Quelle est l'influence de notre régime douanier 
sur cette évolution ? Sans doute la protection des 
droits de douane, en favorisant les fabrications de 
l'intérieur, développe du même coup les achats de 
matières premières. Mais c'est tout bénéfice, puis-
que nous faisons ainsi l'économie, à l'égard de 
l'étranger, de la main d'oeuvre transformatrice. 
La baisse même du chiffre de nos exportations, qui 
est due en majeure partie au niveau trop élevé de 
nos prix de revient, est la meilleure- preuve qu'une 
protection est nécessaire à notre industrie. 
N'empêche qu'au total, le déséquilibre de notre 
situation économique tend à s'accroître, du fait que 
les achats destinés à couvrir nos besoins intérieurs 
sont de moins en moins compensés par des ventes 
à l'extérieur. 
On ne voit pas comment cette situation pourra se 
renverser, tant que nous ne réussirons pas à abais-
ser nos prix de revient, tant que nous n'aurons pas 
des valeurs-or ou des valeurs-marchandises à expor-
ter, et tant que nous n'aurons pas réussi, dans une 
certaine mesure, à reconstituer notre portefeuille de 
valeurs étrangères. 
Ainsi donc, la Journée Industrielle ne voit un 
remède à la situation que dans l'application toujours 
plus accentuée du principe protectionniste, si cher 
à beaucoup de Français. 
Sans vouloir entamer aujourd'hui une discussion 
sur ce point, nous ferons simplement remarquer que 
si l'exportation d'objets manufacturés de France 
diminue, c'est que la plupart des autres Etats, imi-
tant la France, ont fait jouer également comme elle, 
la p rotection des droits de douane. 
Dans ces conditions, il n'y aucune raison pour 
que ce jeu prenne fin ; si la France continue à 
élever sa barrière douanière, les autres Etats s em-
presseront de suivre son exemple et chacun d eux 
sera bientôt entouré d'une muraille de Chine. 
Est-ce vraiment le moyen d'arriver à la recons-
titution normale de la vie économique mondiale ? 
Nous ne le pensons pas. 
D'ailleurs, la France qui, à différentes reprises, 
a payé assez cher la mise en vigueur de ce système, 
y réfléchira, .pensons-nous, à deux fois avant d'en 
accentuer l'application. ; 
Postes et Douanes 
Transmission téléphonique 
et télégrammes" mandats. 
Dès le 1 " janvier 1923, lès stations téléphoniques 
avec service télégraphique (transmission téléphoni-
que des télégrammes) qui sont réunies à des offices 
de poste ou à des stations téléphoniques centrales se-
ront autorisées à admettre des télégrammes-mandats. 
Ces télégrammes seront transmis par téléphone, au 
bureau des télégraphes le plus voisin ou, inverse-
ment, reçus de celui-ci par la même voie. Les sta-
tions téléphoniques susvisées auront donc, pour ce 
qui concerne le service des mandats télégraphiques, 
les mêmes attributions que les bureaux des télégra-
phes et serviront d'intermédiaire entre ceux-ci et les 
offices des postes comptables pour l'expédition et la 
réception des télégrammes-mandats. 
Incendie de Smyrne. 
Il résulte d'une communication de l'Administration 
des postes italiennes que le bureau de poste italien 
à Smyrne a été détruit lors des derniers événements 
de guerre par un incendie attribuable à un cas de 
force majeure. L'Administration des postes italiennes 
ne reconnaîtra aucune responsabilité pour les colis 
détruits à l'occasion de cet incendie. 
[KF" Les personnes qui auraient des renseigne-
ments à donner sur le domicile actuel des acheteurs 
horlogers sous-nommés, qui avaient habité Smyrne 
et qui ont disparu depuis la destruction de cette ville, 
voudront bien les adresser à la Chambre suisse de 
l'horlogerie, Serre 58, La Chaux-de-Fonds. 
1. Arménak Caracachian, 2 et 4 Tchoha Bezesten. 
2. Paul Blumberg, Rue Francque. 
3. Artin Herougian, 8, Tchoha Bezesten. 
4. Vahan Smyrnaguessian, 13-15, Tchoha Bezesten. 
5. Fred. Wm. Hornstein, 9, Rue Madama Han. 
6. Antoine Asian & Cie. 
7. Joseph Scuto Astlick. 
Turquie. — Régime douanier. 
On annonce qu'un compromis a été conclu entre 
les autorités turques et les • hauts-commissaires inter-
alliés. Les marchandises de luxe seront autorisées 
à pénétrer en Turquie jusqu'au 6 décembre, en su-
bissant un droit- d'entrée de cinq fois plus élevé 
que précédemment, au lieu de celui qui tout d'abord, 
avait été fixé et qui était de quinze fois plus fort 
que celui payé précédemment pour l'entrée de ces 
marchandises par les importateurs. 
Chronique des Associations patronales 
Une industrie qui périolite. 
C'est celle des pierres fines pour l'horlogerie. 
L'adoption de calibres de plus en plus petits né-
cessite l'emploi de pierres aux diamètres corres-
pondants. 
Le désir, légitime et certainement obligatoire, d'a-
méliorer la qualité de la montre, rend le fabri-
cant d'horlogerie très exigeant; mais comme, parallè-
lement, la baisse des prix, imposée par les conditions 
désastreuses du marché financier, est la seule arme 
de combat réservée à l'industrie, il en résulte une 
situation très sérieuse. 
Il est avéré que le métier de pierriste a été de 
tout temps l'un des moins rétribué dans l'horlo-
gerie. On avait péniblement remonté un peu le cou-
rant. Aujourd'hui, la débandade des prix ramène 
cette branche si importante aux misérables conditions 
d'antan. Le métier ne nourrit plus son homme. 
Les ouvriers d'un certain âge ne sont pas à même 
de s'adpter au nouveau travail qui exige une main 
très sûre et une vue de premier ordre. On ne forme 
plus d'apprentis, et pour cause. Le temps n'est 
pas éloigné, si on n'y prend pas garde, où l'on 
verra les établis des pierristes déserts. 
Telles sont les mélancoliques réflexions qui se 
sont fait jour à l'assemblée des Patrons pierristes, 
tenue à Bienne, samedi 25 courant. 
Commerce extérieur 
Pérou. 
Situation du oommeroe et de l'industrie. 
Nous extrayons du rapport du Consulat de Suisse 
de Suisse à Lima, les lignes suivantes: 
La situation générale enregistre de nouveau une 
légère amélioration, ainsi qu'il résulte de mes inves-
tigations dans les cercles commerciaux et industriels. 
Lés publications officielles des douanes font mal-
heureusement encore défaut, afin de pouvoir'le con-
firmer. .,; S 
Il est intéressant de comparer les chiffres du 
commerce extérieur du Pérou, du premier semestre 
de l'année 1921 avec ceux du 1er semestre 1922. 
1" semestre 1921 1922 
. Importations 9,562,304 . . . ,.,.4,750,889 
Exportations 7,807,033 ' ' 7,937,052 
Déficit 1,755,271 Solde 3,156,163 
La chute des importations d'un 50 <y0 s'explique 
par le fait que pendant le premier semestre 1921 
à l'occasion de la grande baisse des prix, les stocks 
ont été complétés ou même surchargés, dans l'espé-
rance d'une hausse prochaine. La crise ayant duré 
plus de temps que l'on né croyait, lés stocks n'ont 
pu être liquidés, de sorte qu'aujourd'hui, il en existe 
encore une bonne part. Outre la formation de ces 
stocks qui a forcé les commerçants à s'abstenir 
de nouvelles importations, il faut signaler une diminu-
tion considérable de la capacité d'achat du public, 
provoquée par l'impasse dans laquelle se trouvent 
actuellement les finances du gouvernement, qui ne 
peut payer ses créanciers et ses fonctionnaires qu'a-
vec difficulté et beaucoup de rétard. Prenant en 
outre en considération que la crise mondiale a con-
traint beaucoup, de commerçants et industriels de 
réduire leur personnel, la diminution des importa-
tions est compréhensible. 
Quant aux exportations, les chiffres sont restés les 
mêmes, toutefois il faut rendre attentif sur la ligne 
ascendante des exportations d'un mois à l'autre: 
mars: i , 790,007, avril: 1,236,879, mai: 1,401,422, 
juin: 1,581,268, qui confirme pleinement les amélio-
rations signalées. 
Le pourcent des importations suisses au Pérou est 
de 0,008o/0 = • ±> 336 == fr. s. 7000 environ (chan-
ge sur Oenève très stable, ce dernier temps à 21.25 
par Livre péruvienne) sur le total, ce qui est très 
peu, même prenant en considération la crise. La 
Hollande et la Belgique, par exemple, se placent 
beaucoup plus favorablement avec 0,8 o/o = ij 
39,362 et 1,4 o/0 = 67,930, respectivement. Toute-
fois je crois que plusieurs articles suisses (montres 
et broderies) sont vendus indirectement au Pérou, 
c'est-à-dire par les bureaux que diverses maisons 
suisses entretiennent à Londres ou ailleurs ou par 
des maisons étrangères, qui fonctionnent comme inter-
médiaires. Toutes ces marchandises figurent évidem-
ment dans les statistiques en faveur d'autres pays, 
quoique la provenance soit suisse. 
A mon avis, l'on pourra augmenter considérable-
ment les importations par l'organisation d'une propa-
gande efficace. Je sais bien que nos exportateurs suis-
ses ont souvent fait des expériences douloureuses, 
uniquement dû au fait qu'ils ne sont pas suffisamment 
renseignés sur les caractéristiques particulières à 
notre marché, ainsi que j 'ai pu le constater en 
liquidant plusieurs litiges commerciaux. 
Le meilleur moyen pour remédier à cet état de 
choses est de nommer un représentant connaissant 
le pays et ses coutumes, qui pourra surveiller la 
marche des affaires et cas échéant intervenir pour 
la sauvegarde des intérêts de ses représentés. Le 
Consulat est toujours à l'entière disposition de nos 
commerçants et industriels afin de leur indiquer 
un représentant honorable, actif et capable. 
Chronique financière et fiscale 
Franoe. 
Réorganisation du marohé des ohanges. 
La commission des spéculations a adopté, à la 
Chambre française, le rapport de M. Jacques Du-
boin sur la réorganisation du marché des changes 
et les modifications à apporter à la loi interdisant 
l'exportation des capitaux. 
Selon le rapporteur, trois mesures doivent être 
recommandées : 
1. La réorganisation du marché des changes à la 
Bourse de Paris. On sait que le marché officiel ne 
fonctionne que de 13 heures et demie à 14 heures 
et demie. Rien n'empêche que ce marche soit, comme 
à New-York, ouvert toute la journée. Il faudrait 
aussi inviter le comité des banquiers, qui fonctionne 
dans la salle dite des changes, à ne plus se contenter 
de ne coter chaque jour qu'un seul « cours moyen ». 
Il y aurait lieu également d'augmenter le nombre 
des inspecteurs chargés de vérifier les répertoires 
de change, de façon à contrôler efficacement les opé-
rations. 
2. Créer à la Bourse de Paris un marché à 
terme pour les devises étrangères. 
M: Duboin exprime, à ce propos, son opinion: 
LA FÉDÉRATION HORLOOÈRE SUIS SB 503 
« Cette institution est réclamée depuis longtemps, 
car elle fonctionnerait comme un régulateur du mar-
ché des changes. L'es commerçants et les industriels 
qui ont besoin de matières premières et de produits 
étrangers payables à des dates déterminées se couvri-
raient ainsi en devises étrangères dès qu'ils pren-
draient l 'engagement de livrer. Ils pourraient , non 
seulement serrer de près leur prix de revient, mais 
ils décongestionneraient aussi le marché des changes 
où la multiplicité de leurs ordres tombant simulta-
nément provoque invariablement la hausse brutale 
des cours des devises. » • 
3. Rendre plus stricte la loi du 3 avril 1918 inter-
disant l 'exportation des capitaux. 
! Le rapporteur estime que la direction du mouve-
ment général des fonds au ministère des finances 
qui possède des dossiers complets sur tout le monde 
financier, doit être en mesure d 'exercer un contrôle 
sur les bordereaux des titres présentés à l 'enregis-
trement. Elle pourrait ainsi saisir la section finan-
cière: du parquet lorsqu'elle • se trouverait en pré-
sence d'infractions à la loi interdisant l 'exportation 
des capitaux. II demande également l 'aggravation des 
pénalités. 
- La Journée Industrielle, formule, au sujet de ce 
rapport , les observations suivantes: 
Qu'on amél iore rle fonctionnement du marché des 
changes sur la place de Paris , tout le monde y 
applaudira. Mais on ne suppose pas que cela puisse 
influencer sur le cours dés devises, qui se fixe d 'après 
l'offre et la demande dans le monde entier. Le 
change — faut-il le rappeler ?• —- est par définition 
un phénomène international. .; 5 i ., 
La création d'un marché à terme pour les devises 
étrangères, est une idée intéressante, qui fait l 'ob-
jet depuis quelque temps d 'études précises et de 
pourparlers entre des intérêts qualifiés. Mais, devant 
l 'ampleur actuelle . des ' phénomène de change," on 
doit se demander si l 'institution qui est prévue 
aurait toute l'efficacité que lui prête la Commission 
des spéculations. En tout cas , cette inst i tut ion' ne 
pourrai t se maintenir en équilibre que si elle spécu-
lait elle-même dans une certaine mesure. 
A l o r s ? 
Au fond,, on propose simplement de renforcer la 
loi interdisant l 'exportation des capitaux.' O r l 'abro-
gation de cette loi est réclamée depuis longtemps 
par le commerce le moins suspect de spéculer. Elle 
est condamnée aussi bien par tous les économistes 
attentifs, y compris les économistes qui ont une 
autorité officielle. C'est, en effet, un fait d 'expé-
rience que les prohibitions, quelles qu'elles soient, 
quand elles ' jouent sérieusement, augmentent l'insta-
bilité
 tdu marché en l e , resserrant, et, quand elles 
jouent mal, ne produisent que de l 'arbitraire. 
L'exemple de l 'Angleterre devrait suffire à nous 
éclairer : ce, pays a réussi à relever le cours de 
sa monnaie, non point par des mesures de police, 
mais par une véritable politique du change. 
Tohéooslovaquie. 
Nouveau règlement des ohanges. 
Le ministère des finances vient d 'é laborer un pro-
jet du nouveau règlement du commerce des changes 
D'après ce projet , l 'obligation de remettre à l'Office 
bancaire, au ministère des finances, le produit des 
changes é t rangers provenant des exportat ions, sera 
limitée à quelques changes étrangers faisant prise sur 
le change tchéco-slovaque. . • 
Les importateurs : ayant besoin des changes, étran-
gers auront le droi t de les acquérir à la banque 
de leur choix. Les banques seront autorisées à véri-
fier ces demandes et seront obligées de donner l 'état 
récapitulati t mensuel de toutes les opérations. . . en 
changes au ministère des finances. La spéculation sur 
les changes étrangers sera admise dans certaines limi-
tes. Les ministres des finances et du commerce seront 
chargés de l'exécution de cette loi. 
Chronique des métaux et diamants 
Afrique du Sud. — Production auri fère. 
La production aurifère du Transvaal en Octobre 
a été de 778.159 onces, contre 747.089 le mois pré-
cédent, et 707.825 en octobre 1921 . 
C'est la meilleure production depuis mai 1917, 
le rendement quotidien ressortant à 25.100 onces. 
A fin octobre, le nombre d ' indigènes ' employés 
sur le rand s'élevait à 187.842 don t 175.129 occu-
pés aux mines d 'or , 11.495 aux charbonnages et 1.218 
aux mines de diamants. ' , •. P , ' • < .. - .-
Australie. — Nouvelles ressources. 
Les explorateurs Cochram et Stuart , qui viennent 
de ren t re r d 'un voyage de plusieurs mois dans les 
régions inexplorées de l 'Australie occidentale du 
Nord, y ont découvert de l 'or, du cuivre et des 
suintements d'huile minérale. 
Canada. — Gissements de radium. 
Un gisement de ,minera i de radium a été découvert , 
près de Penbrocq, dans l 'Ontario. De 'la même source 
on annonce qu 'aux environs on a trouvé- un gise-
ment de plomb large de 50 pieds et long de 5.000 
pieds. 
Expositions, Foires et Congrès 
Bruxelles. — Foire oommeroiale. 
Devant l ' importance des demandes de participa-
tion, la Foire commerciale officielle de Bruxelles 
se vit en avril ,1922, obligée de s 'annexer le Palais 
Mondial, por tant ainsi sa surface louée en hall de 
9.600 à 11.000 m2. 
Aujourd 'hui , cela ne suffit plus. La Foire, poussée 
par les exigences de son succès entreprend en ce 
moment, dans l'enceinte du Parc du Cinquantenaire 
la construction d'un nouveau hall qui mesure -40 
mètres de large sur 168 mètres de long. L'ossature 
métallique d'un torinage global de 1.000 tonnes, élève 
le bâtiment à 15 mètres de .hau teur ; 3.500 m2 de 
vitrages assurent un éclairage naturel intense. 500 
stands de 12 m2 entre lesquels circulent des che-
mins très larges, ont pu être ménagés. • 
La construction fut adjugée à une firme belge, 
pour la somme de 2 millions et demi de francs. 
Bien que la soumission a été internationale, aucune 
firme é t rangère n'avait fait d'offres. 
Le nouveau H a l l comprendra un restaurant, une 
salle de lecture et de correspondance, des dépen-
dances pour la remise du matériel, les services dé 
police et d' incendie, les installations sanitaires. L'eau, 
l 'électricité, le téléphone 'sont installés à chaque 
çtand et le H a l l est chauffé à ' l ' a i r chaud. 
Irlande. 
Exposition internationale d'échantillons. 
Le Ministre du Commerce du Nord de l ' Ir lande 
organise une exposition internationale d'échantillons, 
du 29 novembre au 2 décembre prochain, à Belfast. 
Une section de cette exposition sera consacrée 
aux catalogues des firmes é t rangères et à des : no-
tices détaillées sur les divers marchés mondiaux. 
Bibliographie ; « ! ! i ; > . • : .'"»• 
Agenda Hor loge r 1923. — Edi teur : E. Magron, 
Bienne, Pr ix frs. 3.—. ; 
Fondé en 1903, cet agenda entre ainsi donc dans 
sa vingtième année, ce qui est un âge déjà respec-
table pour une publication de ce genre . 
A côté des renseignements généraux qu 'on a l 'habi-
tude d 'y t rouver (tarifs, postaux, télégraphiques et 
téléphoniques, statistique horlogère, écoles profes-
sionnelles, l i t térature horlogère, etc.) la nouvelle 
édition renferme toute une série d'articles spéciaux 
qu'il nous suffira d ' indiquer sommairement : 
L'activité de la Chambre suisse de l 'Hor loge r i e en 
1921-1922; l 'anniversaire Bréguet avec concours in-
ternational de chronomètre à Neuchâtel ; les mé-
thodes d'essais en horloger ie ; l 'année ehronométr i-
que ; Revue de l 'enseignement, technique; le chronomé-
treur-électro-magnétique Oméga; Revue des brevets, 
dessins et modèles; ' nouveautés techniques; Symboles. 
On voit, par cette simple enumeration, combien 
l 'Agenda 1923 est substantiel. Nous croyons que, 
pour le prix ci-dessus, il serait vraiment difficile 
de faire mieux I * ••' i , 
m — — • 
'• • " j.j 
Registre du commercé 
raUttltesi 
31/X/22. —• y*fUe Alphonslne Vqrrin, hor logerie , Por-
rentruy. 
2/X1/22. — B. Kunz & Co., fabr. d 'hor loger ie , Sen-
timattstr . 7, Lucerne. 
CI.' 71e, ne" 97102. 10 août 1921 . 1.7 h. — Méca-
nisme de remontoir et de mise à l 'heure à t irette. 
— Griten Watch Mfg. Co. S. A., 55, Rue des 
Pianos, Bienne (Suisse). Mandata i re : W. Koelliker, 
Bienne. . :-. •'-. 
Cl . 71e, u° 97099. 30.-mars 1921 , ; 17 h. — Pendants 
aux m o n t r e s - r e m o n t o i r s . — Morris Luger man. Rue 
du Parc 23, La Chaux-de-Fbrids (Suisse). Mandat 
t a i re : Naegeli & Co., Berne. 
Cl. 71e, no 97100. 30 juillet 1921, 121 / , h. — Mon-
tre pour automobiles à remontage et mise à l'heu-
re par la lunette. — Gustave Thlébaud; et Louis 
Thlébaud, fabricants d 'hor loger ie , La Chaux-de-
Fonds (Suisse). Manda ta i re : A. Ritter, Bâle. 
CL 71e, no 97101. 2 août 1921, 19 h. — Méca-
nisme de remontoir et de mise à l 'heure . , — 
Aegler S. A. Rolex Watch Co., 82/82a, Höheweg, 
Bienne (Suisse). Mandataire : , W. Koelliker, Bienne. 
Cl. . 71f, n° 97103. 2 septembre 1921, 17 h . ; — ; 
Elément de mouvement de inontre c o m p o r t a n t ' u n 
contrepivot cylindrique. — MIle Germaine Erlsmann, 
Neuveville ( S u i s s e ) / Manda ta i r e : - W : Koelliker, 
Bienne. 
Cl. 79f, rio 97105. 5 juillet 1921 , 17 h. — Laminoir. 
- — Les Frères Breguet, machines de précision, 
74, rue de Carouge , Genève (Suisse). Mandatai res : ; 
Mathey-Doret & Co., Berne. 
Cl . 79k. no .97108 . 20 juillet 1 9 2 1 , . 1 7 h.- — Platean 
de tour. — C. H. Golay, fabricant d 'hor loger ie , 
Le Sentier (Suisse). Mandata i res : Mathey-Doret 8= 
Co., Berne. 
R a d i a t i o n s : 
•Cl... 69, no 91918. — Boîte de résonnance pour 
machines par lantes . ..; 
Cl . 7 1 c , no 79074. — Cadran et procédé pour sj 
fabrication. 
Cl . 71 f, no 77128. — Porte-montre. 
Cl . 72 b , no 88773. — Mécanisme de commande dés , 
aiguilles d 'hor loges à pendule . 
• 
C O T E S 
i-l 
M é t a u x p r é c i e u x (28 novembre 19») : 
. . . fr. 130 . - le kttrj 
. . . ' . 3600 — 
. . . » 3650— • 
.}•. . - f8.S0 le gr. 
'. Ir. 36.75 
Argent (in en grenailles . . . 
Or fin, pour monteurs de boites 
» laminé pour doreurs . 
Platine brut 
Change snr Paris 
Brevets d'invention 
E n r e g i s t r e m e n t ! t 
Cl . "no 97086. 11 mai 1921, 20 h. — Pied à cou-
'. l isse. — Arnold Kohly, industriel, 18, Rue de 
Lancy, Oenève-Acacias (Suisse). Manda ta i re : E. 
Imer-Schneider, Genève'.. 
Cl. 71b, no 97098. 25 août 1921, 17 h. — Méca-
nisme d'encliquetage de mouvement d 'hor loger ie . — 
M é t a u x (Bourse de Londres) ; 
Comptant A term« 
Cuivre, Standard 
» électrolyt. 
Ktain. . . . . . 
Plomb 
Zinc 
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Parité Escompta Damanda Offre 
•n francs auiiM* 
Suisse . . 
Prance . . 
C-Bretagne 
Ü. S. A. 
Canada. . , 
Belgique . 






























100 Escudos 560. 


























Brésil . . 
Indes . . 
Japon . . 
1 0 0 . -
100 drachm. 100.— 
100 Mk pol. 123.46 
1 liv.turg. 22.78 
100 Mks fini. 100 
100 Pesos 220.— 
100 Uilreis 1 6 5 . -
100 Roupies 168.— 

















































































C o t e d u d i a m a n t b r u t . 
Coours moyens desBourses pour grosses quantités au comptant. 
Diamant boort fr. 20,10 à fr. 80,30 le k a o t 
Eclats de diamant pur . . . . • 19,10 » » 19,30 • 
Poudre de bruteur r • 2.40 * » 2,50 • 
(Communiqué par Lucien Baszanger Genève.) 
JJÊL JPEEMERATION H O R L O G È R E S U I S S E 
w VERRES DE MONTRES PRAG A 
L i v r a i s o n franco d o m i c i l e - E x é c u t i o n p r o m p t e de tou te c o m m a n d e - P r i x a v a n t a g e u x 
Gros stock à Genève, spécialement destiné à Messieurs les fabricants 
H 
i^ «Ä. IIÄBCI 
R e p r é s e n t a n t géné ra l des Ver r e r i e s de P r a g u e S. À . 
GENÈVE 
Téléphone : Mont-Blanc 6564 &, R U E C H A P O N N I È R L , S 1854 Adr . télégr. ; Pragamauler 
Verres de Réveils, 
Pendules, Boussoles, etc. 
Verres Exportation 




PLAQUÉ OR LAMINÉ 
Tontes les maisons sérieuses exigent des boites plaqué 
or l a m i n é . Chacun comprendra facilement qu'une 
feuille d'or pressée à châiid offre beaucoup plus de résis-
tance, par. conséquent beaucoup plus de garantie qu'un 
simple dépôt d'or par voie galvanique. 
' Toutes nos boîtes plaqué or laminé sont garanties. . 
Marque de fabrique déposée ; Poinçon de Maître : 
' ', .•#/>;< 
REGISTERED 
' Ces marques vous donnent une absolue sécurité quant 
à la qualité du plaqué, au fini et à la qualité de la boite. 
LOUIS LANÖ S.A. 
PORRENTRUY 
Boîtes en tous genres 
et tou tes g r a n d e u r s . 
.... . . .,, i . . . 
Sa jVfaisöiq fabrique également les \bottes argent, 
1173 ; métal et acier. 4SS5P 
Grande variété en lunettes mirage argent et plaqué or laminé. 
} 
R o s s é <& A f f o l t t e r 
Téléphone N° il 
EBAUCHES k FINISSAGES 
ancres soignée« 
Savonnet tes 7%, 8%, 9% et 10% lig- - Lép . 93/4 et 10V2 Hg-
öYa lig., ovales et rectangulaires. 201 
La fabrique ne termine pas la montre. 
Décolletages de précision 
en « tous i genres et pour toutes industries. 
Spécialité: Pignons de finissage à pivots levés. 
Agence en î)ouane 
I. VÉROli, QRRUER & # 
L À C H A U X - D E - F O N D S 
Bureaux à : 
MORTEAU.— PONTARLIER.— BELLEGARDE 
Jransit. - jîcquittement. - formalités en douane 
Service régulier et rapide 
pr le contrôle et la garantie 
Télégr. : Rapidité. Téléphone 
i La Chaux-de-Fonds 13.08 | Morteau 103 ) Pontarlier 124 ( Bellegarde 39 
BRACELETS CUIR ET HOIRE 
G A I N E R I E - M A R O Q U I N E R I E 
Etuis pour montres^portefeuilles 
GEORGES STEHLE 
Téléphone 13.( LA CHAUX-DE FONDS Numa Droz 78 
M 
29 
C a r t o n n a g e s en tous g e n r e s . 
Chèques postaux ÏVB 577 
Argent age de Mouvements 
Bain i extra blanc et inaltérable 298 
Adoucissage concentr ique de r o u e s et dorage sans gra in 
P. ROBERT-DEGOUMOIS * C° 
LA C H A U X - D E - F O N D S 
T é l é p h o n e 17.1© Crétêts 81 C h è q u e s p o s t a u x I V b 6 3 6 
Marque déposée 
Fabrique de boîtes et calottes en plaqué laminé 
G. DU COM M UN-ROBERT 
Temple Allemand 31 ? .. 
Lia C h a u x - d e - F o n d s (Suisse) (• . i ; • 
C a l o t t e s de forme et rondes, depuis 6*/« à 13 lignss. 
en plaqué or de 10 à 18 k. C î * H ^ l I S T 
en plaqué or blanc, en 14 et 18 k. Téléphone 1208 
en plaqué platine sur argent. 
C a l o t t e s sans dorage, or naturel, 39? 
peuvent ôtre avivées sans changer de couleur. 
• i n 
S r p D C T C i TII el iDtfriBiiM in tuu inra Q I f M ' t I W'• *-• Fabrication mécanique '-r-; 
F . B E R G E O N & CO 
Suee. de Oh. Frank 
16, rue Daniel Jeanfiithard LA CHAUX-DE-FONDS Rue Daniel JeanRieliari, 16 
Téléphone 3.34 28 Compte de chèque postal IV B 728 
LA FÉDÉRATION H O R L O G È R E SUISSE 607 
DEMANDES D ' E M P L O I S II Demandes d'emplois I Achat et Vente! OFFRES D'EMPLOIS 
JAPON 
Commerçant suisse, au courant de la bran-
che, partant prochainement au J a p o n pour 
s'y établir cherche représentation de fabrique 
d'horlogerie de l'articleibon marché. 
Ecrire>ous chiffres E 3 6 6 0 U à Publici tas, 
Chaux-de-Fonds . 1857 
EMPLOYÉ DE FABRICATION 
ayant longue expérience dans emploi indépen-
dant, habitude de traiter avec le personnel et tous 
les fournisseurs, connaissances approfondies de 
toute l'administration de la fabrication d'horloge-
rie, cherche place stable. Références de i " ordre 
à disposition. 
Ecrire sous chiffres P I S 6 9 8 C à Publicitas, 
La Chaux-de-Fonds. 1837 
AUX FABRICANTS 
Jeune homme, marié, commerçant, disposant 
d'un petit, capital, très versé dans les affaires 
d'horlogerie, cherche s i tuat ion 
d'associé on employé intéressé 
dans maison' d'horlogerie. 
Représenterait aussi maison sérieuse sur la 
place de la Ghaux-de-Fonds. 
Adresser offres sous chiffres P 23220 C à Publi-
citas, La Chaux-de-Fonds. 1865 
ACHAT ET VENTE 
PIERRES FINES 
p o u r l ' h o r l o g e r i e 
On cherche à vendre une forte quantité de pierres 
lines, balanciers, en rubis et saphir Montana, grandeur 
de trous de 8 à 12 et diam. 10 à 15. 
Ecrire sous chiffre Q 3629 U à Publicitas, Chaux-
de-Fonds. 1858 
Mouvements 5\m 
o v a l , t o n n e a u e t r e c t a n g l e 
Nous cherchons pour l 'année prochaine 
fournisseurs de mouvements 5 l/2 lig. de forme 
en qualité sérieuse en 13, 16 et 17 rubis, spi-
ral plat. 1819 
Faire offres en indiquant meilleurs prix 
pour quantités et paiement au comptant sons 
chiffres G 3614 U à Publici tas Bienne. 
A écouler stock 
Bracelets extensibles, plaqué or 14 kt. , laminé 
et argent, 8 et 11 maillons. 1831 
Nord 62b FABRIQUE AGNAN Téléph.16.78 
L 
1 Nie 
ÉBAUCHES SOIGNÉES >i HENRI DELLENBACH 
La Chaux-de-Fonds , Temple allem. 112 
RECTANGULAIRES et OVALES 
Nickel et laiton — L a r g e u r 12 1/2 m m 
— S E R T I E S — 
1.  I 
! 
am. | 
A v e n d r e une 
fabrique d'horlogerie 
p o u v a n t conten i r 25 o u v r i e r s , b u r e a u , 
logement , t e r r a in a t tenant , b i en s i tué , 
cen t re i n d u s t r i e l , en F r a n c e , rég ion 
front ière .
 m 7 
Offres s. chiffre P 5408 P à Publicitas. Porrentruy. 
connaissant à fond l'hor 
logerie, comptabilité, cor-
respondance, voyages, par-
lant français, allemand, 
passsablement a n g l a i s , 
cherche place stable. 1865 
Adresser offres s. chiffre 
P 68029 X à Publicitas, Bienne 
Maison suisse établie 




une fabr ique d 'hor lo-
ger ie sé r i euse . 
Offres sous P15693 C à 
P u b l i c i t a s , G h a u x -
d e - F o n d s . 1856 
marié, dans la trentaine, 
routine dans la fabrication 
de la montre, correspon-
dances et voyages, con-
naissant sources et débou-
chés, cherche changement 
de situation. Références 
à disposition. 
Offres écrites s. chiffres 
P I5696C à Publicitas. 
Chaux-de-Fonds. 1839 
Leçons écri tes de comp-
tai), américaine. Succès garanti. 
Prosp. grat. H. Frison, expert 
comptable, Zurich, F. 21. 8 
DIVERS 
BOITE/ 
Je livre sur demande les 
calottes bracelets avec ex-
tensibles posés, dorés ou 
plaqués de même couleur 
que la boite. 
Demandez mes prtx pour 
les calottes, rondes ou fan-
taisies, lunettes variées, en 
dorées, plaquées, nickel ou 
nickelées, etc., etc. 
Demandez aussi mes prix 
pour grandes boites, sa-
vonnettes et lépines, do-
rage et plaquage électro, 
ainsi que pour bottes reliefs 
imitation vieil argent. 
Grande production et li-
vraisons rapides. 1728 
Fabrique Honoré BUHLER 
ST-SULPICE (Neuchâtel) 
R. ßilardi-Bühler, suce. 
Demandez derniers prix 
pour 
m o u v e m e n t s 
ronds, marque Amérique 
88/,, 9s/4 et MM/2 Hg-, 
aussi en boites, 
61/2 Ug- ovale Felsa et 
68/4 lig. rectangle, Schild 
ou Michel. 1099 
S 1/2 rectangle Michel, et 
61/4 rectangle A. Schild. 
Prix très avantageux. 
Qualité garantie. 
Fabrique F1DA, Chaux-de-Fonds 
Coquerets 
Sertissage rubis stf., ext. 
rouge, Iu,d« coquerets acier, 
livrés à f r. 3.— la douz. 
Grande production. 
Demandez échantillons 




On céderait à conditions 
exceptionnelles, pour faute 
d'emploi, I machine à 
sertir les chatons, état de 
neuf, marque Güdel. 
Ecrire sous L 27347 L à 
Publicitas, Lausanne. 1848 
Bracelets 
extensibles 
à v e n d r e 
à des prix très avantageux. 
S'adresser à Case postale 
7537, Bienne. 1852 
A vendre 
d e s u i t e 
I moteur é lec t r ique Cué-
nod 1/8, I t r a n s m i s s i o n 
et r envo i s , le tout ayant 
servi quelques mois. Bon-
nes conditions. 
Ecrire sous M 27348 L à 
Publicitas, Lausanne. I860 
J'achète 
mouvements et montres 
occasion. 
Offres s. chiffre J 3617 U à 
Publicitas, Bienne. 1828 
J'achète 
mouvements 5, S'/i, 6, 6l/s, 
6*/*, 7'Uf 8»/i, 10 V2 lig., par 
fortes séries. 
Seules les otlres avec prix et 
délai seront prises en considé-
ration. 
Offres sous chiffre Ne 7512 Y à 
Publicitas, Berne. 1860 
9 lig. à bascule et calot-
tes en tous genres, sont 
demandés par grandes 
séries. 1861 
Offres avec dernier 
prix s. P15703 C à Publi-
citas, Chaux-de-Fonds. 
DIVERS 
Jeune fabrieant de pier-
res fines désire entrer en 
relations avec 
f a b r i q u e 
d ' h o r l o g e r i e 
qui sortirait commandes 
en gouttes, glaces, glaces 
bombées en rubis, saphir 
et scientif. rouge. Gr. moy. 
en tous genres, par séries 
ou au pivot, trous droits 
ou olives, genres soignés 
et très soignés. 
S'adresser par écrit sous 
G 27334 L à Publ ic i tas , 
Lausanne . 1838 
ECHANGE 
J'offre avantageusement 
quelques grosses boites 11 
lig. gai., à tirettes polies 
et finies, cuvettes métal 
doré, quelques grosses 
montres métal, genre Turc. 
J'accepte en paiement 
montres de poche ou bra-
celets, or, argent et métal, 
ainsi que mouvements fi-
nis, de 8s/4 à I21/2 ug-, 
cylindre et ancre. 1829 
Faire offres sous chiffre 
H 3616 U à Publicitas, Bienne. 
Contrôle anglais 
Service rapide. Conditions 
avantageuses. Geo. Bouverat & Co. 
30, Frederick Street, Birmin-
gham. 1612 
Fabr ique d 'horlogerie cherche à e n -
gager un 
-direet 
Exigences : Langue anglaise e t con-
naissance approfondie de la branche. 
Faire offres détaillées s. chiffres P 23219 C à 
Publicitas, Chaux-de-Fonds. 1864 
ACHAT ET VENTE 
D i s p o n i b l e de sui te 
10fcalottesor9kt 
contrôle anglais 
ancre et c y l i n d r e , a r t i c les a v a n t a g e u x . 
Offres sous chiffre P 1 0 4 4 5 L e à 
P u b l i c i t a s , L e L o c l e . y«'!-' 1863 
On offre à vendre quelques machines à frai-
ser les boîtes et lunettes de formes. Machinés 
modernes et de grande production. 
S'adresser à la Manufacture de boîtes de 
m o n t r e s S. A., S t -Ursanne . 
A la môme adresse, un laminoir neud plat, 
à transmission, rouleaux 70 mm. diamètre, 
largeur Ho mm. (marque August Schmutzj 





ancre 10 »/2 %•> & v u e > lépines et savonnettes, 
cylindre^iO '/2 %•» à vue,»lépines et savonnettes, 
avec et sans secondes. Travail |soigné.) 
Interchangeabilité absolue. 
Demandez offres et échantillons 1848 
Fabrique d'Ebauches ENICAR 
L o n g e a i ! près Bienne. 
FERVETSA. 
La Chaux-de-Fonds 2sss 
Jardinets 23. Téléphone 9.79 
Montres b i j o u x 
Montres b a g u e s 
Mouvi* ovales et reetang. 
ultra-petits depuis 5 ligues. 
Mouvements extra-plats 
16 et 18/12, 17 lignes. 
Plaques contre-pivots 
a e l e r e t l a i t o n 
sont toujours livrées au 
mieux et aux meilleures 
conditions. 1851 
Camil le Rochat 
Les Charbonnières (V:d lie do Joui) 
Téléphone 47 
et Vallorbe, Le Rocher. 








ricain et à la poudre d'ar-
gent. Exécution rapide et 
soignée. Demandez nos 
prix. 1088 
Vve de Ls. Estoppey, Addor & fils. 
Bienne. 
Maison fondée en 1880. 
Timbres Caoutchouc 
e n tous gen re s 
C I ÏÏTHV nie Leopold . LU l u i , Robert 48 m 
608 LA F É D É R A T I O N H O R I O G È R E SUISSE 
.. . ..... . ... SOCIÉTÉ DE 
BANQUE SUISSE 
LA CHAUX-DE-FONDS 
Capital: Fr. 120.000.000 Réserves: Fr. 33.000.000 
i: 
II?« 
O b l i g a t i o n « (Bons de caisse) 
pour une durée de 3 à S ans, au 
meilleur taux du jour 
Intérêts semestriels 
StT~ Timbre fédéral d'émission 
à notre charge 
LIVRETS DE DÉPOTS 
3 W/oJusq. concurrencé de fr.10.OOfi 
Comptes-courants et de crédits 
L e t t r e s de Crédi t 
sur la Suisse et l'Etranger'. 
Valeurs de placement - Achat - Vente 
Ordres en Bourses 
suisses et étrangères 
Barde et gérance de t i t res. 
Encaissement de coupons 
Location de compartiments de Coffres-torts 
(Safe-Deposit) 
Métaux précieux - Achat et Vente ' 
Or, Argent, Platine • Dégrossissage. 






SOCIÉTÉ HORLOGÈRE RECONVILIER 
—, , 
EXPEDITION D'HORLOGERIE 
Services spéciaux rapides pour les Etats-Unis 
l'Amérique dn Sud, les Indes et le Japon 
Wagons directs, partant de La Chaux-de-Fonds chaque semaine. 
Services expérimentés et donnant toute sécurité quant aux 
délais de transport. 
A s s u r a n c e des envois sur demande et aux meilleures condi-
tions du jour. 2131 
Henri Grandjean 
Agence ofiicielie de la Compagnie générale transatlantique 
LA CHAUX-DE-FONDS 
FABRICANTS! MONTEURS DE BOITES! 
Faites faire DOS Poinçons et Machines à numérote 
à F. CHOPARD, S U Chanx-de-Foiids ?!» Serre, 477 6 
qui fournit en 24 heures un travail sans concurrence. 
Exécution soignée. — Prix net. — Bienfacture. 
: — Dépûts äe Marques de fabriques — Modèles — 
Catalogue illustré sur demande. 
Ebauches Aurore 
P R I X AVANTAGEUX 
Téléphone 1 1 5 
i 






ARGENT NIEL PLAQUÉ 
4388 EN TOUS GENRES Téléphone 89 
JOSEPH BUCHHOLZ, BIENNE 
ACHATS DE LOTS 
Les mouvements suivants sont demandés par 2, 3, 5 
et 10 grosses, avec ou sans marque, 15 rubis plat et 17 rubis 
Breguet, 83 '4 , 9 3,4, 10 %'" ronds, et.5 l / 2 , 6, 6 % et 68/4v'' rec-
tangles et ovales. Paiement grand comptant. 
Paire offres à Case 5769 Rhône, Genève. i853 
Avis aup Fabricants 
• 
-
Contrairement aux bruits 










% _,. . . . . 
\> 
continue son exploitation. 
Elle livre aux prix äu 
iour tous les genres de 
Pivofages. 
Demandez prix et échan-
tillons. 
Téléphone N° 9. i ' ; ! : ' • • i 1734 
